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Les femmes, leur travail et l’action syndicale 

 
Sophie Binet, Maryse Dumas, Rachel Silvera 

Préface de Philippe Martinez 

     

 

 

 

 

 

 

 

Pour continuer et amplifier le combat féministe de la CGT, ce livre 

 Fait un état des lieux sans concessions de la place des femmes dans le syndicalisme 

 S’appuie sur une expérience syndicale concrète, forte d’échanges et de débats 

 Retrace les points de vue et les expertises de trois femmes de générations et de 
parcours différents 

 Féministe, la CGT ? Les femmes, leur travail et l’action syndicale  
192 pages en quadrichromie, 3 parties, 12 récits de luttes, 9 portraits de 

militantes, 6 affiches reproduites. – en librairie le 17 octobre 2019 
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  Féministe, la CGT ? 

Longtemps la CGT a hésité à s’affirmer féministe. Certains doutent qu’on puisse lui attribuer 

cet adjectif, d’autres le redoutent. Le 52e congrès confédéral de mai 2019 définit la CGT 

comme un syndicat féministe qui se fixe pour objectif de transformer dans un même 

mouvement les rapports sociaux de sexe et les rapports sociaux de classe. Ce livre donne 

des repères pour mettre en lien luttes sociales et luttes féministes. 

   LE PLAN DU LIVRE 

Préface, par Philippe Martinez 

Introduction 

1- Un siècle d'émancipation, par elles-mêmes, des travailleuses... avec la CGT. 
Maryse Dumas 

Encadrés : les luttes des institutrices, des munitionnettes, des employées des PTT, et des 

grands magasins. 

Biographies de Marie Saderne, Lucie Baud et Marie Guillot 

2- Le féminisme passe par le travail. Rachel Silvera 

Encadrés : les luttes dans la fonction publique, des ouvrières du textile, de Moulinex, de 

Chantelle.  

Biographies d’Emma Couriau, de Rose Zehner et Martha Desrumaux 

3- Le féminisme pour renouer avec le progrès. Sophie Binet 

Encadrés : les luttes des infirmières, des caissières, des employées des grands hôtels, des 
assistantes maternelles.                                                                                                  
Biographies de Marie Couette, Madeleine Colin et Christiane Gilles 

LES AUTEURES 
SOPHIE BINET est dirigeante confédérale de la CGT, en charge de l’égalité 

femmes/hommes. Elle est cosecrétaire générale de l’UGICT-CGT. 

MARYSE DUMAS a été membre du bureau confédéral de la CGT de 1995 à 2009, avant de 

siéger au Conseil économique, social et environnemental (Cese). Elle est membre du bureau 

de l’Institut CGT d’histoire sociale.  

RACHEL SILVERA est économiste, maîtresse de conférences à l’université Paris-Nanterre. 

Elle est l’auteure de Un quart en moins. Des femmes se battent pour en finir avec les 

inégalités de salaires (La Découverte, 2014). 

 
    EXTRAITS  
Mettre un terme au vécu d’infériorisation commun  aux femmes 

« La CGT a pour ambition d’émanciper les femmes et les hommes de 
toute forme d’exploitation et de domination. Le féminisme, en tant 
qu’humanisme, devrait donc lui être naturel. Agir, dans l’entreprise et au-
delà, pour le droit plein et entier des femmes au travail, condition 
incontournable de leur autonomie, est un combat mené par la CGT depuis 
les années 1950. » 

Elles se sont affranchies de la soumission millénaire qui pesait sur elles 

« L’égalité et la liberté des femmes, valeurs féministes essentielles, 
impliquent la bataille pour l’égalité professionnelle dans toutes ses 
dimensions, pour le respect et la dignité des femmes au travail mais aussi 
dans la société et la famille,  mais aussi leur intervention directe pour faire 
reculer leur assignation à un rôle subalterne, dans toutes les sphères de 
la société. La CGT s’honore d’avoir, depuis plus d’un siècle, permis à des 
centaines de milliers de femmes de toutes catégories sociales, y compris 
les plus humbles, de s’exprimer, de revendiquer, d’organiser leurs luttes, 
et de gagner nombres d’acquis sociaux.» 

Sortir des incompréhensions pour viser l’émancipation de toutes et tous  

« Pourtant, les relations entre les différents mouvements féministes et le 
syndicalisme CGT n’ont pas toujours fait bon ménage. D’un côté, les 
syndicats craignent que la lutte des sexes se substitue à la lutte commune 
pour faire reculer l’exploitation, et masque les différenciations sociales ; 
de l’autre, des féministes ont pu reprocher au syndicalisme un certain 
“universalisme ouvrier masculin” niant de fait les rapports de domination 
au prétexte de l’exploitation des classes. » 


